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32me annee. Fevrier 1924

REVUE

H1STORIQUE VAUDOISE

PREMIER REGLEMENT

DF. L'ACADEMIE DE LAUSANNE

Les Leges Scholae Lausannensis de 1547 n'ont jamais ete

imprimees, bien qu'elles aient servi de modele ä Calvin pour la

redaction de 1 'Ordre du College de Geneve. Nous avons l'inten-
tion de les publier dans un volume intitule Maturin Cordier et

les origines de la pedagogie protestante dans les pays de langue
franfaise, qui paraitra prochainement. En attendant, nous en

publions ci-dessous la traduction franqaise.
On lit dans le Rathsmanual 301/227 de Berne, soit 1547,

aoüt 25 : Expedition de la reforme de l'ecole de Lausanne ;

approuve ce que Messieurs le banneret de Graffenried, Steiger
et Sulcer ont decide. Sulcer remettra un exemplaire latin et un
exemplaire allemand au maitre d'ecole a Lausanne et au bailli
et un exemplaire allemand ä Messieurs. On ecrira au bailli
de Lausanne d'executer tout ce qui concerne le reglement et les

bätiments et d'ameliorer ce qui est necessaire 1.

1 Refomation der Schul zu Losen gefertigott ; placuit wies m. h.
venner v. Graffenried, Steiger und Sulcer geordnet haben. Geratten
das Sulcer eine latinische Copy und eine tüttsche hinder dem
Schulmeister zu Losen und dem Vogt und hinder m. h. eine tüttsche
lege. Am Vogt vonn Loszen alles was sy das gehandelt der
Schulordnung und hüszern halb volstrecke, was von nödten bessere.

C'est M. le professeur H. Vuilleumier qui a, le premier, determine

la date de cet important document.
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Cette indication est confirmee par la visite que Sulcer fit ä

Lausanne en 1547, evidemment dans le but d'introduire cette
nouvelle organisation. Voir Calv. op. XII, col. 599, 604, 605.

II n'existe plus, a notre connaissance, d'exemplaire allemand
de ces Leges ; en revanche, nous en avons au moins quatre
copies en latin :

i° Dans le volume depose aux Archives de la Ville de Strasbourg

(Latula 5, Liber II), intitule Leges Gymnasii collegii
Praedicatorum et Wilhelmitarum et au crayon a J. Suebelio

primum collectae (pages 119 ä 127). Nous croyons que cette

copie est la plus ancienne ; au moins elle est la plus complete.
20 En tete (pages 1-11) de VAlbum Academiae Lausan-

nensis (Archives cantonales vaudoises.)

30 En tete du volume des Archives cantonales vaudoises intitule

Lettres du gouvernement, 1722 - 1759, dit Livre noir.

4° La copie de d'Arnay dans le Recueil de Rescripts,
propriety de la famille Redard d'Echandens.

J. LE COULTRE.

Septieme classe.

C'est la classe de ceux qui apprennent les lettres de l'al-
phabet, ensuite ä former des syllabes, enfin ä lire aisement

les mots et les phrases.

Iis apprendront aussi k ecrire les lettres et les mots.

Attendu qu'ils sont generalement tres jeunes, ils n'iront
ä l'ecole qu'ä 6 heures du matin en ete et ä 7 heures en

hiver ; ils y resteront en ete jusqu'ä 8 heures, en hiver jus-
qu'ä 9 heures.

Selon que le temps le permet, ils seront entendus par
leur maitre une ou deux fois et de telle fagon que chacun

ä son tour recite isolement d'une voix claire et distincte,
tandis que les autres se tairont. On exceptera ceux qui doi-

vent apprendre les premiers elements et reclament par
consequent une attention familiere de leur maitre.
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Ensuite ä n heuresj ils retourneront de nouveau ä l'ecole

et seront instruits de la maniere accoutumee ; ceux d'entre

eux qui peuvent prendre des legons d'ecriture y seront

exerces ; ils resteront tous jusqu'ä une heure a l'ecole,

ensuite ils seront renvoyes pour le goüter.
A 3 heures, ils reviendront ä l'ecole et jusqu'ä 5 heures y

seront instruits et exerces comme dans les heures du matin.

En outre, les trois classes inferieures seront divisees en

decuries ; on designera des decurions pour chacune, ä savoir
les premiers de la decurie, pour veiller sur la conduite et

les etudes de leurs camarades.

On observera pour cette classe et pour les autres cette

regie dans les decuries que la premiere place sera donnee

non ä ceux qui sont plus ages ou qui ont un rang social plus

eleve, mais ä ceux qui se distinguent par leurs progres et

leur sagesse, specialement ceux qui doivent etre promus les

premiers dans les classes superieures.
Iis seront habitues par leur maitre ä la pratique de la

langue latine dans l'ecole et hors de l'ecole au moyen d'un

enseignement determine, repete chaque jour ; cela concerne

surtout ceux qui apprennent ä lire.
On enseignera les elements de la religion chaque jour en

langue vulgaire dans les premieres heures de l'apres-midi
apres la fin de la legon ; ils seront enfin repris et repetes

quand les autres legons seront finies.
On fera apprendre aux enfants tout ce qui peut contribuer

a leur conduite et ä leur piete et qui a ete expose dans

des ecrits clairs et simples.
On enseignera aux enfants l'ecriture selon un type fixe

et approuve ; tous les jours, dans les premieres heures de

l'apres-midi, ils seront examines avec le plus grand soin
et corriges pour cela.
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Autant que cela sera possible, on ne mettra ä la tete de

cette classe qu'un habile calligraphe.
Pour chaque jour, on fera apprendre par cceur aux en-

fants quelques mots avec leur sens.

lis iront aux sermons avec les autres eleves ; cependant le

maitre pourra leur donner la permission de sortir, s'il fait
trop froid.

Sixieme classe.

Dans cette classe, on enseignera les premiers rudiments
des declinaisons et des conjugaisons, ensuite les Distiques
de Caton avec interpretation en langue vulgaire. Chacun

recitera les paradigmes en public, tandis que les autres ecou-

teront. Enfin on insistera sur la lecture du Nouveau Testament

frangais. Le principal distribuera cet enseignement
selon son gre et son jugement dans les heures susdites.

Les eleves seront exerces ä l'ecriture, comme ceux de la

classe inferieure.
On leur prescrira d'apprendre tous les jours quelque chose

qu'ils puissent comprendre.
Us observeront les autres prescriptions comme ceux de la

classe inferieure. Us auront leurs decuries. L'enfant restera
dans cette classe jusqu'ä ce qu'il acquiere en ecrivant assez

de facilite pour suivre facilement les dictees du maitre.

Cinquieme classe.

Dans cette classe on enseignera la grammaire de J. Rivius
avec les regies generates et quelques regies de la syntaxe,
jusqu'au genre des noms, aux supins et aux passes des

verbes avec les « accidents » des parties du discours.
De meme, on lira quelques lettres determinees choisies

dans Ciceron. Chacun devra les apprendre par cceur. On leur

enseignera la signification des formules.
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On leur fera imiter des themes proposes en langue vul-
gaire.

Le matin sera consacre ä la repetition de Ciceron et ä

l'etude du style, les heures du milieu de la journee ä l'expli-
cation de la grammaire, celles du soir ä l'exposition de Ciceron

avec etude de la grammaire.

Quatrieme classe.

On enseignera les regies de la dite grammaire depuis les

genres jusqu'ä la syntaxe dans les heures du milieu de la

journee avec quelques regies generales de syntaxe.
On lira de meme tour a tour le livre de Ciceron sur

I'Amitie, le catechisme latin usite et Terence.

Pour exercer le style on proposera alternativement des

sujets en langue vulgaire un peu plus developpes que les

precedents et des themes simples ä improviser oralement. Ces

exercices seront examines et corriges tous les jours avec

soin, tandis que les autres ecouteront.
On imposera des exercices moderes de memorisation.
On ajoutera dans cette classe ä la note de l'äne celle du

solecisme de langage 1.

Troisieme classe.

En grammaire on enseignera la syntaxe avec la prosodie.
Parmi les poetes, on lira tour ä tour les Tristes ou les

Pontiques d'Ovide et l'Eneide de Virgile.
Enfin on lira tour ä tour les Offices de Ciceron et les

Commentaires de Cesar.

On fera un frequent usage de la memorisation.
On fera faire alternativement des exercices de poesie et

de prose d'apres la propre invention des eleves.

1 Les eleves paresseux etaient coiffes d'un bonnet d'äne. La note
du solecisme de langage devait etre une punition analogue.
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Seconde classe.

Dans cette classe, on etudiera les Rudiments grecs de Cle-

nard avec les Dialogues de Lucien dits des Morts ou les

Tables de Cebes ou les Fables d'Esope joints ä la pratique des

declinaisons. Horace. On enseignera tour ä tour la Rheto-

rique ä Herennius et les Partitiones.
Chaque semaine, un eleve fera une declamation sur un sujet

general propose par le maitre, qui, apres avoir ete ecrit,
aura ete examine avec soin.

Pendant ce temps, les autres feront chacun des lettres et

des poesies.

Premiere classe.

On lira Herodien ou Xenophon ou les Vies de Plutarque

ou les Opuscules grecs de ce dernier et on examinera ce qui

concerne les regies grammatical es.

On enseignera les rudiments de la dialectique d'apres

Rivius ou Gaspard Rudolphus.
On lira les discours de Tite-Live et les plus faciles et les

plus courts de Ciceron avec des indications concernant la rhe-

torique.
Dans cette classe, on organisera l'exercice des discussions

communes. On proposera, pour les defendre et les attaquer,
des theses simples de grammaire, de rhetorique, de dialectique

et autres tirees de la pratique generale.
Ces discussions alterneront de semaine en semaine avec

les declamations.

Dans cet exercice, on demandera aux jeunes gens et on

leur fera trouver la forme des arguments et le point ä dis-

cuter.
Les autres consacreront au style de la langue grecque ce

qui leur restera de temps apres les susdits exercices.
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En outre, dans les programmes des classes, on achevera en

un semestre les auteurs les plus courts, en un an les auteurs
les plus longs.

Du principal.

On choisira pour cette fonction un homme grave, instruit
en science, de bonne reputation aupres de tous. On lui con-

fiera, comme ä un pere, le soin des classes de toute l'ecole ;

il veillera sur l'activite des collaborateurs qui lui seront

ad joints et il administrera sa charge de fagon ä pouvoir en

repondre en conscience devant Dieu et ä meriter l'approba-
tion du Magnifique Conseil de Berne.

Les regents veilleront fidelement au maintien des regies de

leurs classes. lis exerceront la discipline avec une gravite mo-
deree et feront d'abord rapport au principal sur les choses

qu'ils sentiront etre au-dessus de leurs forces ; ils n'innove-

ront rien sans son autorite, ils lui montreront de 1'obeissance.

Le principal aura en outre, toutes les fois qu'un regent lui
(era defaut, le pouvoir de choisir quelqu'un qui soit propre ä

cette fonction et qui ne lui sera pas desagreable. Cependant,

il en fera rapport aux ministres de la Parole et aux profes-
seurs et il retiendra le eandidat approuve par eux. Mais s'il
est accuse de quelque crime ou s'il est juge impropre pour
quelque autre raison, il le renverra et lui en substituera un

autre.
De meme, toutes les fois qu'il aura besoin d'une aide

subsidiäre, il s'adressera ä celui ou ä ceux qu'il voudra parmi
les etudiants extraordinaires 1. Ceux-ci devront obeir ä son

appel et lui preter un secours prompt et fidele.

(A suivre.)

1 Les etudiants extraordinaires etaient des etudiants ayant fini
leurs etudes et qui devaient se tenir ä la disposition du gouverne-
ment pour remplir les fonctions de pasteurs et de regents. Cette
institution fut abolie entre 1572 et 1576.
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